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I.e lCulottur Armlnd Valllancourt 1 mis pr~s de trois heures à demonter sa 
tl dtllbtrl •. 

Le 

AGNt. GRUDA 

•• Ancntlon, j'aime pa, Que ça 
l'Nlnlle comme-ça,. 

Armand Vamancourt, 60 ans, 
cheveux ,ris' lUX ep.ules ct Nn­
deau roec .u front. prâldalt hier 
matin· au démantflTement d'une 
da ICI oeuvres, rue Crucent, en 
ploln coeur de Montrta!. 

LA VIII. de Montrêal a en erret 
refu" d'.ccorder un nouveau IUr­
sil' l'arti . te , qui dO f.lre venir 
une Irue pour d'monter 1. lCulp­
turc de sept mêtres do h.ut, située 
fa ce • un masasln de lingerie 
(Ine. 

Si M. Vai1lancourt .vait dêcldé 
de délier la Ville, sa sculpture au· ' 
ra it élé menêe ce matin' la rour­
riêre municipale, où il aurait eu 
90 jours pour la recuptrer, 

Con.trulte ' -panln:fe-vfeux sl­

loa . ,raln •• separes pa':':~";";~'.-,;; .. cc d'.rche mélllllque ~ 
da blfbe ll:, d e 

1 1. 

Comme lM trola autrw.lCulptu­
re& qui avaient été cif.é .. 5 pendant 
la durée du carnaval, la réalisa­
tion da M, Vai1lancourt devait 
quitter la rue CrescenLie 26.Jilin 
derniar, Maille sculpteur ti obte-

discuté 
)1 

nu un sursis d'un mois, le temps 
de trouver un endroit ou exposer 
son oeuvre. . 

Dtçu que 'a Ville ait refuSé de 
l'accueillir dans un de ses parcs 
municipaux, Armand Vaill a n­
court a trouvl: un lieu d'Mberge­
ment temporaire devant la tente 
abritant l'exposition Métasculp­
ture, danlle Vieux-PorI. ' 

Jusqu'au tOUI dernie r mom~t, 
le sculpteur a garde l'endroit se­
cret, de crainte que les autorités 
municipa les ne lui interdise nt 
r entrée du Vieux-Port. Mals fina­
lemen t, les morceaux de m~la l 
portlnl les noms de 32 compa­
gnies melées â la fabri cation d 'a r­
mement, ont pu ttre assemblés à 
nouveau hic r après-midi , 

La controverse entourant l'im­
posante sculpture, qui empi~taît 
sur cinq espaces de s tat ionne­
ment de la rue Crescent. a entrai­
né une seis.s ion-all·sein de l'AS5&' 
ciation des marchands de la rue 
Crescent. 

Deux pétitions portant les si­
gnatures de commerçants ont en 
errel circulé ces dern;el'5 jours, 
l'une demandant qu'on débarras-
5e la rue de la structure m~ta ll i­
que, l'aUlre- rtt:lamant qu'on lui 
permette de passer l'~té en ville. 

S'lPRUyant sur d~ rlli$(lns de 
sécurité, la Ville 0 flnal eJRent 
tranché en faveur de la première 
solution, Devant les réactions des 
commerçants, le prés ident de 
l'Association des marchands, M. 

son 

Claude Valé ry, propriétaire de la 
ga lerie d'art Poin t-Rouge, a déci· 
dé de donner sa démission. Il af­
nrme que Ics lix IUl reti membres 
du comité exécutif de l'o rga nisme 
sont préls à le suivre, 

Selon M, lacques Dumouchel. 
de la Commission d ' initiative et 
da dheloppement cu lt urels de 
Montréal , la ville n'avail aucune 
intcntion de céder aux pres.sions 
de M. Vaillancou rt et de sc faire 
«Imposer . une scu lpture. 

« la liberté. c'est aussi cellc, 
pour Montr~al. de choisi r les oeu· 
'Ires que nous me tl ons dans nos 
parcs., a -t·il fait valoir, ajoutaOl 
que ce choix ne pouvait être fail 
pour le moment puisque la poli ti ­
que d'art publique de la Ville 
n'cst pas encore prèl.e-' _ 

Histo riert d 'a rt, M. Dumouchel 
a nOie que le petit esclandre Im­
I.o.urant le d~manlèlemenLdtdu 
ICulpture dait pa rtie de l'oeuvre 
d'Armand Vaillancou rt .• 

.. Une scu lptu re d e Vaill a n ­
court 58n5 VaH lancourl, ce n'est 
plus du Valllancourt., a-t- illai5Sé 
tomber. . 

l 'expQ!i t lon du Vieux-Port sc 
termine l ia mi --septembre,'Qu'ar­
rivera- toi! il la con troversée sculp· 
turc par la suite ? M. Vaillanco~rt 
espère que la Ville fini ra par l'ne· 
cepler dan! un endroit public, Si­
non, il songe il aller Iïn sta llcr r...r., 
campagne, «peul-étre chez mes 
amis, les expropriés de Mirabeh., 


